
Appelés à la souffrance
Marc 8.27-38



Marc 8.27-38

Jésus s'en alla avec ses disciples dans les villages 
voisins de Césarée de Philippe. Il leur posa en chemin 
cette question : « Qui suis-je, d’après les 
hommes ? » Ils répondirent : « Jean-Baptiste ; d’après 
certains, Elie; d’après d'autres, l'un des prophètes. » « 
Et d’après vous, qui suis-je ? » leur demanda-t-il.



Marc 8.27-38

Pierre lui répondit : « Tu es le Messie. »  Jésus leur 
recommanda sévèrement de n 'en par ler à 
personne.  Alors il commença à leur enseigner qu'il 
fallait que le Fils de l'homme souffre beaucoup, qu'il 
soit rejeté par les anciens, par les chefs des prêtres et 
par les spécialistes de la loi, qu'il soit mis à mort et 
qu'il ressuscite trois jours après. 



Marc 8.27-38
Il leur disait cela ouvertement. Alors Pierre le prit à 
part et se mit à le reprendre, mais Jésus se retourna, 
regarda ses disciples et réprimanda Pierre en disant : 
« Arrière, Satan, car tes pensées ne sont pas les 
pensées de Dieu, mais celles des hommes. » Puis il 
appela la foule avec ses disciples et il leur dit : « Si 
quelqu'un veut être mon disciple, qu'il renonce à lui-
même, qu'il se charge de sa croix et qu'il me suive! 



Marc 8.27-38
En effet, celui qui voudra sauver sa vie la perdra, mais 
celui qui la perdra à cause de moi et de la bonne 
nouvelle la sauvera. Et que servira-t-il à un homme de 
gagner le monde entier, s'il perd son âme ?  Que 
donnera un homme en échange de son âme ? En effet, 
celui qui aura honte de moi et de mes paroles au milieu 
de cette génération adultère et pécheresse, le Fils de 
l'homme aura aussi honte de lui quand il viendra dans 
la gloire de son Père avec les saints anges. »



Jésus attire notre attention
• Jésus s’assure que ses disciples et que 

toute la foule entende son enseignement 
en lien avec la souffrance. 

• Il appelle les gens à porter sur eux-
mêmes un instrument de torture et de 
honte. 

• Il offre un contraste puissant entre 
sauver sa vie/son âme et la perdre. 

• Jésus identifie la théologie de Pierre 
comme étant inspirée de Satan. 



Il existe des cadeaux empoisonnés
• L’évitement de la souffrance est à la 

source de nombreux péchés et ne 
nous permet pas d’accomplir la 
volonté de Dieu. 

• Nous associons à tort la faveur de 
Dieu à l’absence de souffrances. 

• La nature nous apprend que la 
souffrance peut produire la vie et nous 
apporter des gains (naissance, 
muscles, travail, études, etc).



2 Pierre 2.19-21
[…] c’est une GRÂCE de supporter des difficultés en 
souffrant injustement pour garder bonne conscience envers 
Dieu.  En effet, quelle gloire y a-t-il à endurer de mauvais 
traitements si vous commettez des fautes ? Mais si vous 
endurez la souffrance alors que vous faites ce qui est bien, 
c'est une grâce aux yeux de Dieu. De fait, c'est à cela que 
vous avez été APPELÉS, parce que Christ aussi a souffert 
pour nous, vous laissant un exemple afin que vous suiviez ses 
traces



L’Évangile de la réalité
• Plus de 2000 ans après Jésus, on continue de 

croire au mensonge d’un monde sans 
souffrance (ex: « L’Évangile de la prospérité ») 

• Dieu n’est-il pas guérisseur? N’est-il pas écrit 
que tout ce que nous demanderons en son 
nom nous le recevrons? N’est-il pas dit que si 
tu crois tu verras la gloire de Dieu? 

• Le chrétien équilibré vit une saine tension 
entre la foi inconditionnelle en la puissance de 
Dieu de le délivrer des effets du mal ET le 
courage assidu d’endurer la souffrance 
permise par Dieu.



Le poids de la victoire
• Ma souffrance pour garder une 

conscience pure devant Dieu a plus de 
poids que la souffrance engendrée par 
l’injustice. 

• Il est plus facile de rendre le mal pour le 
mal, mais il est plus avantageux de ne 
pas le faire. 

• Jésus nous met aussi en garde contre le 
poids de l’échec : perdre sa vie ou son 
âme, Dieu pourrait avoir honte de moi.



2 Corinthiens 4.16-18

Voilà pourquoi nous ne perdons pas courage. Et même si notre 
être extérieur se détruit, notre être intérieur se renouvelle de 
jour en jour. En effet, nos légères difficultés du moment 
présent produisent pour nous, au-delà de toute mesure, un 
poids éternel de gloire. Ainsi nous regardons non pas à ce 
qui est visible, mais à ce qui est invisible, car les réalités 
visibles sont passagères et les invisibles sont éternelles.



Le chemin de Christ
Jésus nous montre un autre chemin : 

• La souffrance amène parfois sont lot de 
honte. Nous pouvons supporter la honte, 
car Jésus n’a pas eu honte de souffrir 
pour nous! 

• Avec Jésus, on n’évite pas la souffrance, 
on passe à travers. Nous avons 
l’assurance qu’Il sera avec nous, qu’Il 
nous comprend et qu’Il nous soutiendra.



Une foi souffrante est inspirante
• Comment les gens seront-ils inspirés à 

rencontrer Dieu si les chrétiens sont 
immunisés contre la souffrance et ont 
honte de proclamer leur foi même lorsque 
c’est difficile ? 

• « Pourquoi est-ce qu’il arrive à suivre Dieu 
et à garder la foi alors qu’il/elle vit des 
épreuves aussi difficiles ou même plus 
que les miennes ? » 

• L’amour pour Dieu et Sa puissance pour 
nous réconforter brillent le plus dans les 
ténèbres de la souffrance.



Une foi souffrante produit la compassion
• Les chrétiens matures ne fuient pas leurs 

souffrances et celles des autres. 

• Besoin d’apprendre à reconnaître et à obéir 
au Saint-Esprit dans toutes les 
circonstances, incluant la souffrance. Nous 
attendons avec Dieu momentanément lors 
de nos souffrances alors que Dieu souffre en 
permanence devant les conséquences du 
péché pour l’humanité. 

• « Rien de l’expérience humaine n’est 
étranger à la personne compatissante » 
Henri Nouwen



2 Corinthiens 1.4-5
Il nous réconforte dans toutes nos détresses afin que 
nous puissions réconforter ceux qui se trouvent dans 
la détresse, grâce à l’encouragement que nous 
recevons nous-mêmes de la part de Dieu. En effet, de 
même que les souffrances de Christ abondent pour 
nous, de même aussi, c’est par Christ que notre 
réconfort abonde. 



Une foi souffrante nous unit à Jésus

• Nous expérimentons une intimité plus 
profonde avec Dieu lorsque nous 
acceptons la souffrance qui lui rend 
gloire. 

• « Ce n’est souvent pas la souffrance 
en elle-même qui nous dérange. 
C’est plutôt l’impression que Dieu 
s’est retiré de notre situation. » Jim C. 
Molloy (Jésus a ressenti ça aussi!)



Éphésiens 3.8,10

À cause de lui [Jésus] je me suis laissé dépouiller de 
tout et je considère tout cela comme des ordures afin 
de gagner Christ […] Ainsi je connaîtrai Christ, la 
puissance de sa résurrection et la communion à ses 
souffrances en devenant conforme à lui dans sa 
mort



Comment entrer dans sa souffrance ?
• La souffrance vient vers nous, mais nous 

allons vers elle quand nous entrons dans la 
prière et la vie des autres. 

• Avoir des temps mis à part et des disciplines 
spirituelles est essentiel. 

• « Que nous tentions d’entrer en contact avec 
un monde fragmenté, de créer des relations 
avec une génération confuse ou de parler 
avec une personne mourante, notre service ne 
sera pas perçu comme authentique à moins 
qu’il ne provienne d’un coeur qui se laisse 
toucher par la souffrance dont il parle. »  
Henry Nouwen



Hébreux 2.1-2

[…] courons avec persévérance l'épreuve qui nous 
est proposée. Faisons-le en gardant les regards sur 
Jésus […] En échange de la joie qui lui était réservée, 
il a souffert la croix en méprisant la honte qui s’y 
attachait  […]



Quelle croix Jésus vous invite-t-il à porter ?

• Renoncement à soi-même 

• Honte/rejet 

• Souffrance injuste alors 
qu’on fait la volonté explicite 
de Dieu.


